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INSTALLER DES CAPTEURS SOLAIRES
Quels panneaux pour quel usage ?

Le rayonnement solaire offre à chaque propriétaire une ressource énergétique inépuisable et facilement 
disponible. La pose de “ panneaux solaires ” sur une toiture contribue ainsi à l’essor des énergies 
renouvelables locales. Cependant, avant d’entreprendre une telle démarche, il est essentiel de comprendre 
la différence entre deux grandes familles de capteurs, aux usages spécifiques :

Pour en savoir plus : Info-Service 022 546 76 00

Que dit la loi ?
La loi sur l’énergie en vigueur depuis l’été 
2010 impose l’installation de capteurs 
thermiques sur toutes les toitures neuves 
ou rénovées* de bâtiments consommant de 
l’eau chaude. Ces capteurs doivent produire 
au minimum 30% des besoins annuels en 
eau chaude du bâtiment. Une dispense 
peut être octroyée lorsque les besoins de 
chaleur sont couverts par d’autres énergies 
renouvelables, lorsque les locaux sont 
inoccupés durant l’été ou lors de faibles 
besoins en eau chaude sanitaire.

Ce type de capteurs permet aux habitants d’un immeuble 
ou d’une villa de bénéficier directement de l’énergie 
offerte par le soleil, qui est utilisée pour chauffer l’eau 
chaude sanitaire (eau des robinets).

Durant l’été, le rayonnement est généralement suffisant 
pour chauffer la totalité de l’eau consommée. La chau-
dière peut ainsi être éteinte durant la majeure partie de 
la belle saison. En hiver, lorsque le soleil ne suffit pas, la 
chaudière vient en renfort pour amener l’eau à la tempé-
rature désirée.

Bon à savoir : on conseille de poser 1 à 1,5 mètre carré de capteur 
solaire par personne, ce qui permet une économie énergétique - et 
donc financière - équivalente à 50 litres de mazout par an.

LES CAPTEURS THERMIQUES

Les panneaux photovoltaïques produisent de l’électricité. Les 
périodes de fort rayonnement solaire ne coïncidant pas forcé-
ment aux pics de consommation, l’électricité n’est pas directe-
ment utilisée par les habitants de l’immeuble. Elle est revendue 
aux Services industriels de Genève (SIG) qui la réinjectent dans 
le réseau.

Les installations photovoltaïques sont de préférence installées 
sur des bâtiments  présentant de grands toits plats ou sur des 
toitures inclinées et bien orientées.

Bon à savoir : dans le cas de constructions non reliées au réseau élec-
trique (chalet de montagne, cabanon de jardin), la pose de panneaux pho-
tovoltaïques permet de produire de l’électricité qui sera stockée dans des 
batteries et réutilisée sur place.

LES CAPTEURS PHOTOVOLTAÏQUES

Cadastre du potentiel 
solaire des toitures

Afin de faciliter la prise de 
décision des propriétaires, un 
cadastre du potentiel solaire des 
toitures genevoises est en cours 
de réalisation. Cet inventaire 
permettra de connaître avec 
précision l’orientation et 
l’inclinaison de chaque toiture, 
ainsi que les éventuelles ombres 
portées par la végétation, le 
relief et le bâti. Cet outil sera 
disponible d’ici la fin de l’année 
via le système d’information du 
territoire genevois (SITG).

Aucune obligation n’est actuellement en 
vigueur concernant la pose de panneaux 
photovoltaïques.

Profitez d’intéressants 
soutiens financiers
Bien qu’obligatoire, la pose de capteurs 
solaires thermiques bénéficie d’une 
subvention cantonale par le biais du 
ChèqueBâtimentEnergie. Pour en savoir 
plus, consultez le site www.ge.ch/cbe

Les SIG rachètent le courant produit par 
les capteurs photovoltaïques à un prix 
fixé pour 25 ans, permettant d’amortir 
intégralement le coût de  l’installation. 
Pour en savoir plus, consultez le site  
www.mieuxvivresig.ch

* On entend par rénovation de toiture la 
réfection de l’ensemble de la sous-toiture et de 
l’isolation.
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PERMANENCES PIC-VERT

ARCHITECTE
✆ 022 777 1.618
Lundi de 16h à 18h
e-mail: ogi@eco-logique.ch
Tous conseils d’architecte pour vos 
villas, gratuits durant la permanence. 
mandats extérieurs, sur place, exper-
tises à tarifs privilégiés.
Voir le site Pic-Vert sous «Permanences» 
concernant les conditions.

ASSURANCES
✆ 022 338 03 11
Tous les jours 24/24 h. 7/7
e-mail: info@lemanrisco.com
www.lemanrisco.com
Cette permanence est ouverte à tous 
nos membres, y compris ceux qui ont 
des assurances autres que celles propo-
sées par Pic-Vert.

FINANCEMENT
✆ 022 375 71 62
Lundi au vendredi
de 13h30 à 17h30
UBS Sa, notre partenaire, répond à 
vos questions liées aux fi nancements 
hypothécaires, crédits de construction 
ou rénovation et offre des conditions 
spéciales aux membres Pic-Vert.

FISCALITÉ
✆ 022 787 09 90
Mardi de 14h à 16h

✆ 022 342 27 01
Mercredi de 14h à 16h
e-mail: fi scal@pic-vert.ch

JURIDIQUE
✆ 022 810 33 23
Lundi de 14h à 16h
Mercredi de 10h à 12h
e-mail: juridique@pic-vert.ch
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INSTALLER DES CAPTEURS SOLAIRES
Quels panneaux pour quel usage ?

Le rayonnement solaire offre à chaque propriétaire une ressource énergétique inépuisable et facilement 
disponible. La pose de “ panneaux solaires ” sur une toiture contribue ainsi à l’essor des énergies 
renouvelables locales. Cependant, avant d’entreprendre une telle démarche, il est essentiel de comprendre 
la différence entre deux grandes familles de capteurs, aux usages spécifiques :

Pour en savoir plus : Info-Service 022 546 76 00

Que dit la loi ?
La loi sur l’énergie en vigueur depuis l’été 
2010 impose l’installation de capteurs 
thermiques sur toutes les toitures neuves 
ou rénovées* de bâtiments consommant de 
l’eau chaude. Ces capteurs doivent produire 
au minimum 30% des besoins annuels en 
eau chaude du bâtiment. Une dispense 
peut être octroyée lorsque les besoins de 
chaleur sont couverts par d’autres énergies 
renouvelables, lorsque les locaux sont 
inoccupés durant l’été ou lors de faibles 
besoins en eau chaude sanitaire.

Ce type de capteurs permet aux habitants d’un immeuble 
ou d’une villa de bénéficier directement de l’énergie 
offerte par le soleil, qui est utilisée pour chauffer l’eau 
chaude sanitaire (eau des robinets).

Durant l’été, le rayonnement est généralement suffisant 
pour chauffer la totalité de l’eau consommée. La chau-
dière peut ainsi être éteinte durant la majeure partie de 
la belle saison. En hiver, lorsque le soleil ne suffit pas, la 
chaudière vient en renfort pour amener l’eau à la tempé-
rature désirée.

Bon à savoir : on conseille de poser 1 à 1,5 mètre carré de capteur 
solaire par personne, ce qui permet une économie énergétique - et 
donc financière - équivalente à 50 litres de mazout par an.

LES CAPTEURS THERMIQUES

Les panneaux photovoltaïques produisent de l’électricité. Les 
périodes de fort rayonnement solaire ne coïncidant pas forcé-
ment aux pics de consommation, l’électricité n’est pas directe-
ment utilisée par les habitants de l’immeuble. Elle est revendue 
aux Services industriels de Genève (SIG) qui la réinjectent dans 
le réseau.

Les installations photovoltaïques sont de préférence installées 
sur des bâtiments  présentant de grands toits plats ou sur des 
toitures inclinées et bien orientées.

Bon à savoir : dans le cas de constructions non reliées au réseau élec-
trique (chalet de montagne, cabanon de jardin), la pose de panneaux pho-
tovoltaïques permet de produire de l’électricité qui sera stockée dans des 
batteries et réutilisée sur place.

LES CAPTEURS PHOTOVOLTAÏQUES

Cadastre du potentiel 
solaire des toitures

Afin de faciliter la prise de 
décision des propriétaires, un 
cadastre du potentiel solaire des 
toitures genevoises est en cours 
de réalisation. Cet inventaire 
permettra de connaître avec 
précision l’orientation et 
l’inclinaison de chaque toiture, 
ainsi que les éventuelles ombres 
portées par la végétation, le 
relief et le bâti. Cet outil sera 
disponible d’ici la fin de l’année 
via le système d’information du 
territoire genevois (SITG).

Aucune obligation n’est actuellement en 
vigueur concernant la pose de panneaux 
photovoltaïques.

Profitez d’intéressants 
soutiens financiers
Bien qu’obligatoire, la pose de capteurs 
solaires thermiques bénéficie d’une 
subvention cantonale par le biais du 
ChèqueBâtimentEnergie. Pour en savoir 
plus, consultez le site www.ge.ch/cbe

Les SIG rachètent le courant produit par 
les capteurs photovoltaïques à un prix 
fixé pour 25 ans, permettant d’amortir 
intégralement le coût de  l’installation. 
Pour en savoir plus, consultez le site  
www.mieuxvivresig.ch

* On entend par rénovation de toiture la 
réfection de l’ensemble de la sous-toiture et de 
l’isolation.
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EntrEprisE à votrE écoutE dEpuis 45 ans

INSTALLATIONS ET ÉTUDES SANITAIRES
mAÎTRISE FÉDÉRALE - Concessionnaire S.I.G. - EAU - GAZ

ENTREpRISE GEORGES ROSSÉ
Installations & Etudes sanitaires

Rue V.-Malnati 7 - 1217 Meyrin - Tél: 022 782 12 27 - Fax: 022 785 07 15
Notre atelier: Rue des Ateliers 3 - 1217 Meyrin - Tél. 022 782 01 67 - e-mail: georgesrosse@bluewin.ch

Service d’entretien  
et dépannage de  

conduites, robinetteries  
et appareils sanitaires,

appareils spéciaux,  
pompes, chauffe-eau,  

traitement d’eau.

Conception et  
réalisation pour  
conduites d’eau,  
de gaz, d’écoulements  
et fluides divers.
Installations  
solaires thermiques.

AllStar AS1®

Toujours des idées d’avance.

Forte comme un ours, la nouvelle ligne 
de fenêtres EgoKiefer en PVC et PVC/alu.

Protection du climat comprise. L
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Votre spécialiste:

Robert Vuillaume SA 
Menuiserie - Charpente 
Route de Montfl eury 13 
1214 Vernier 
Tél. 022 796 94 50 
www.vuillaumesa.ch

 

Eau chaude sanitaire, aide au chauffage 
 ou photovoltaïque 

Grâce au soleil vous pouvez couvrir 80% de votre 
consommation annuelle d’eau chaude sanitaire et 
ainsi faire baisser vos factures de mazout, gaz ou 
électricité. 
 
Nous nous chargeons des formalités auprès de la 
police des constructions et du service cantonal de 
l’énergie.                                       
                                                        
Devis, conseils et réalisation 
 
Autos & Energies Sàrl 
133, route de Peney 
1214 Vernier 
Tél 022 341 08 74 
www.a-e.ch    info@a-e.ch 

Pic-Vert N°94 v9.indd   4 19.09.11   11:08



Deux faits marquants, deux dénis de 
réalité sans lien apparent, ont caractérisé 
notre été genevois. La hausse considérable 
des cambriolages et, ajoutée au sentiment 
d’insécurité, celle de la violence réelle, 
ont été révélées aux habitants du canton 
à travers les lignes d’un quotidien 
d’obédience plutôt vaudoise. Il a fallu que 
les actes de violences touchent le monde 
des organisations internationales et des 
missions diplomatiques, que celles-ci 
parlent de la détérioration signifi cative de 
la qualité de vie à Genève, pour que l’on 
assiste à quelques prémices de réactions de 
nos autorités. 

Dans un autre domaine, nous revenons 
sur la mise en consultation récente 
du nouveau Plan Directeur Cantonal 
2030 (PDCn) auprès des autorités 
communales qui prévoit la construction de 
100’000 logements essentiellement sur les 
zones villas à l’horizon 2030 et qui est le 
deuxième fait important de l’été. 

Sans lien apparent….vraiment? Le PDCn 
est certes moins spectaculaire aux yeux 
des habitants du canton car plus étalé 
dans le temps; nous sommes cependant 
certains que ce PDCn aura, s’il devait être 
validé dans sa forme actuelle, un effet tout 
aussi important sur le long terme pour la 
dégradation de la qualité de vie de tous. 
Cette réalité et ses conséquences, sous le 
couvert de la crise du logement qui inhibe 
toute réfl exion de fond sur l’aménagement, 
sont également cachées aux habitants du 
canton. 

Il est surprenant de constater que nos 
autorités, qui ne maîtrisent déjà que très 
partiellement notre environnement actuel 
que ce soit en termes d’infrastructures 
routières, de transports en commun, 
de sécurité ou de conduite d’une 
croissance désordonnée et très volatile, 
nous proposent un tel projet. Au lieu de 
réfl échir de façon véritablement concertée, 
en faisant fi  d’intérêts particuliers, sur 
une gestion de notre croissance plus 
qualitative qui préserverait les atouts qui 
ont fait le succès et le dynamisme de notre 
canton, le projet de PDCn organise la 
densifi cation, la destruction irréversible 
des lieux d’habitation et des zones 
agricoles existantes. Il planifi e notre mode 
d’habitat (collectif) et e xclut ouvertement 
une part importante des habitants actuels 
du canton. 

Durant tout l’été, nous avons travaillé avec 
des associations de quartier de différentes 
communes et avons préparé des dossiers 
spécifi ques pour chacune d’entre elles. Le 
fruit de cet important travail commun a été 
mis à la disposition des élus communaux. 
Ils pourront ainsi concrètement mesurer les 

impacts et enjeux majeurs de ce projet de 
PDCn et délibérer en toute connaissance 
de cause. 

Nous ne pouvons, à ce stade, que vous 
recommander ardemment de rester 
attentif aux projets de déclassement qui 
pourraient toucher votre bien immobilier 
et d’interroger vos autorités sur leurs 
positions respectives et leurs intentions par 
rapport à ce plan. N’attendez pas qu’il soit 
trop tard pour agir!

En ce qui concerne la dégradation de 
la sécurité des habitants du canton et 
plus particulièrement de nos membres 
propriétaires, nous avons recherché sur le 
marché, auprès de divers fournisseurs, une 
solution pour sécuriser votre bien qui soit 
sûre, fi able, reconnue et performante. Elle 
sera proposée à tous nos membres à des 
conditions avantageuses.

Pour les élections au Conseil National 
du 23 octobre, nous avons donné 
l’opportunité à l’ensemble des candidats 
de se déterminer par rapport à des thèmes 
chers aux propriétaires (fi scalité, droit de 
propriété, environnement, maintien de la 
zone villa,…). Si les réponses des candidats 
correspondent globalement aux prises 
de positions classiques des partis, nous 
avons été surpris du silence des candidats 
des Verts qui n’ont pas répondu à nos 
questions. Certaines zones villas en zones 
urbaines ou péri-urbaines sont pourtant 
non seulement des poumons de verdure 
mais sont également des refuges avérés 
pour la biodiversité!...Vous trouverez les 
résultats de notre questionnaire dans votre 
journal dont nous vous souhaitons une 
agréable lecture. n

Vous vous souviendrez que dans le journal précédent, nous vous annoncions une interview exclusive du Conseil administratif du 
Grand-Saconnex quant à leur position sur la zone villa dans leur commune.

              Dans l’intervalle, le projet de plan directeur cantonal pour 2030 a été mis en consultation auprès des communes et, avec 
sagesse, le Conseil administratif du Grand-Saconnex a souhaité nous faire partager ses vues sur la zone villa 
une fois que ce dossier aura été traité par le Conseil municipal d’ici à la fi n décembre 2011.

Compte tenu de ce report, ne manquez pas le numéro de mars 2012.

Pic-Vert est impatient de connaître la position des autorités étant donné que le risque pour le Grand-Saconnex 
est de voir la quasi totalité de sa zone villa disparaître. Dès lors, le risque fi nancier est considérable pour tous les 

propriétaires.

EDITORIAL
n°94 - Septembre 2011

Christian Gottschall
Président
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Robert Vuillaume SA
Menuiserie-Charpente

1214 Vernier

Téléfax: 022 796 95 33

Route de Montfleury 13

Téléphone 022 796 94 50

www.vuillaumesa.ch
usinevuillaume@bluewin.ch
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ASV Alarme Sécurité &  Vidéo SA  Ch. de la Pallanterie 7 - 1252 Meinier

       SYSTEME  D'ALARME

       SURVEILLANCE  VIDEO

       CONTROLE  D'ACCES

ASV Alarme Sécurité &  Vidéo SA

www.asv-sa.ch           e-mail: info@asv-sa.ch             Tel: 022 772 11 11

   7 jours / 7  - 24h/24h

DEVIS

  GRATUIT

Service technique
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DOSSIER
n°94 - Septembre 2011

Le 23 octobre, les électeurs sont appelés 
à choisir la composition de leurs futures 
chambres fédérales: les 11 représentants du 
canton de Genève au Conseil National et 
les 2 représentants genevois au Conseil des 
Etats. Compte tenu que de nombreux thèmes 
relatifs à la propriété sont de compétence 
fédérale (droit de propriété, valeur locative, 
etc.), il était légitime de s’intéresser à nos 
futurs représentants et d’interroger les 
candidats sur ces questions et sur les intérêts 
qu’ils défendraient une fois élus.
Afi n de pouvoir départager les candidats, 
nous avons posé une question spécifi quement 

genevoise, d’actualité et d’importance pour 
les propriétaires et habitants du canton: leur 
accord ou non avec le plan directeur cantonal 
2030 qui vise à densifi er de toutes les zones 
construites et particulièrement la zone villa 
(voir ce propos l’article en page 9).

Vous trouverez notre analyse des 
résultats ci-dessous. A votre tour de vous 
exprimer, chers membres électeurs et 
électrices, en faisant votre choix en toute 
connaissance et en n’oubliant pas d’aller 
voter le 23 octobre 2011.

Guy Girod
Vice-président

Les partis

Sans surprise, nous assistons à un clivage 
gauche - droite:
Seule la droite (UDC, PLR et PDC) et 
le MCG soutiennent les propriétaires 
de villas et sont favorables à compenser 
les pertes villas par des déclassements 
agricoles.
Une � a été attribuée à celles et 
ceux qui ne soutiennent pas le plan 
directeur cantonal qui sacrifi e la quasi 
totalité de la zone villa urbaine et péri-
urbaine (Cologny, Vandoeuvres, Corsier, 
Hermance,… exceptés).

Notre classement des partis en tant que 
défenseurs de la zone villa (le chiffre 
indique le nombre de réponses et la hauteur 
la position quant au plan directeur):

Le PLR, est bon dernier parmi les partis 
de droite vu les réponses favorables au 
plan directeur des candidats. N’osent-ils 
pas montrer qu’ils ont un avis différent 
de leur Conseiller d’Etat en charge de 
l’aménagement et du futur plan directeur 
cantonal 2030?

Il faut remercier certains socialistes qui 
ont eu le courage de nous contacter malgré 
le fait que leur parti ait décidé d’ignorer 
notre questionnaire. Ces socialistes 
soutiennent à titre personnel le travail de 
Pic-Vert et se rendent compte qu’il n’est 
pas possible d’imposer un seul type de 
logement (les appartements), car il en va 
du maintien de l’équilibre sociologique.

Par contre, les Verts n’ont pas répondu 
au questionnaire et n’ont même pas pris 
la peine de nous contacter. Visiblement ce 
parti n’a que faire de la zone villa et de 
ses habitants.

Les candidats

Les canditat-es qui soutiennent TOUS les 
propriétaires de villa:

Amaudruz Céline (UDC)�, Barazzone 
Guillaume (PDC), Barmettler Philippe 
(PDC), Cerutti Thierry (MCG)�, Golay 
Roger (MCG)�, Hulliger Patrick 
(UDC)�, Jornot Olivier (PLR)�, 
Luscher Christian (PLR) (également 
candidat au Conseil des Etats), Mettan 
Guy (PDC)�, Muller Ludwig (UDC), 
Nidegger Yves (UDC)�, Poggia Mauro 
(MCG)� (également candidat au Conseil 
des Etats), Reymond André (UDC), Von 
Arx-Vernon Anne-Marie (PDC), Weiss 
Pierre (PLR).

Les candidat-es qui sont «étoilé-es» 
méritent un soutien particulier dans la 
mesure où ils ne sont pas favorables au 
projet de plan directeur cantonal 2030 qui 
prévoit de densifi er la quasi totalité des 
zones villas du canton de Genève.

                                              ELECTIONS AU CONSEIL NATIONAL 

Questionnaire sur le logement que Pic-Vert adresse aux candidats à l’élection 
au Conseil National d’octobre 2011

Avertissement: 
• Ce questionnaire vous est adressé personnellement 

• l’association Pic-Vert encouragera ses membres à voter pour les candidats qui 

partagent clairement ses points de vue
• Il ne sera pas tenu compte des réponses collectives

• Merci de renvoyer le questionnaire rempli, d’ici au 21 août au plus tard, 

par mail à administration@pic-vert.ch 
ou par poste à l’adresse de Pic-Vert, CP 1201, 1211 Genève 26  
ou par fax au numéro 022 810 33 21.
Ce questionnaire est aussi disponible à l’adresse électronique suivante : 
http://www.pic-vert.ch/questionnaire-conseil-national 

Nom     :  …………………………………..               Prénom     :      …………………………………

Parti     :  …………………………………..               E-mail     :        ………………………….……...

Questionnaire     :  

1. Habitez-vous à : Genève      Vaud                France voisine  

2. Habitez-vous en : En ville  A la campagne  

1. S’agit-il : D’une habitation individuelle                                       D’un immeuble  

2. Etes-vous propriétaire de votre logement ?                                          Oui         Non 

3. Etes-vous favorable au maintien du droit de propriété actuel ?                                         Oui         Non 

4. Etes-vous favorable à faciliter l’accession à la propriété pour tous ceux qui le désirent Oui         Non 

                                     

5. Etes-vous favorable à la suppression de l’impôt sur la valeur locative ?                                Oui         Non 

6. Vous engagerez-vous pour défendre la surface des zones villas actuelles ? Oui         Non 

                                        

7. Etes-vous favorable à compenser les pertes de zones-villas par des déclassements limités de terrains agricoles afin  

de maintenir dans le canton des contribuables qui désirent rester dans le canton ? Oui         Non 

8. Considérez-vous que l'expansion des constructions porte atteinte à l'environnement ? Oui         Non 

9. Etes-vous d’accord avec l’objectif du plan directeur cantonal 2030 de densifier toutes les zones villas urbaines et  

suburbaines  ? Oui         Non 

 

Si oui, pensez-vous qu’il faille réduire le nombre de villas et la zone villas à Genève au profit  

d’immeubles en PPE         d’immeubles subventionnés  

Si non, quelles sont d’après vous les raisons de maintenir les zones villas actuelles ?

…………………………………………………………………………………………………………………………………………..

Vos commentaires :………………………………………………………………………………………………………………………..

partagent clairement ses points de vue
Il ne sera pas tenu compte des réponses collectives

Merci de renvoyer le questionnaire rempli, d’ici au 21 août au plus tard

administration@pic-vert.ch
ou par poste à l’adresse de Pic-Vert, CP 1201, 1211 Genève 26  
ou par fax au numéro 022 810 33 21.
Ce questionnaire est aussi disponible à l’adresse électronique suivante : 
http://www.pic-vert.ch/

…………………………………..               Prénom  

…………………………………..               E-mail  

Questionnaire   :  

1. Habitez-vous à : Genève  

2. Habitez-vous en : En ville  

1. S’agit-il : D’une habitation individuelle                                       D’un immeuble  

2. Etes-vous propriétaire de votre logement ?

3. Etes-vous favorable au maintien du droit de propriété actuel ?                                         Oui         Non 

4. Etes-vous favorable à faciliter l’accession à la propriété pour tous ceux qui le désirent Oui         Non 

5. Etes-vous favorable à la suppression de l’impôt sur la valeur locative ?                                Oui         Non 

6. Vous engagerez-vous pour défendre la surface des zones villas actuelles ?

7. Etes-vous favorable à compenser les pertes de zones-villas par des déclassements limités de terrains agricoles afin  

de maintenir dans le canton des contribuables qui désirent rester dans le canton ?

8. Considérez-vous que l'expansion des constructions porte atteinte à l'environnement ? Oui         Non 

9. Etes-vous d’accord avec l’objectif du plan directeur cantonal 2030 de densifier toutes les zones villas urbaines et  

suburbaines  ?

Si oui, pensez-vous qu’il faille réduire le nombre de villas et la zone villas à Genève au profit

Si non, quelles sont d’après vous les raisons de maintenir les zones villas actuelles ?

…………………………………………………………………………………………………………………………………………..

Vos commentaires :………………………………………………………………………………………………………………………..

Ce questionnaire vous est adressé personnellement 

l’association Pic-Vert encouragera ses membres à voter pour les candidats qui 

partagent clairement ses points de vue
Il ne sera pas tenu compte des réponses collectives

Merci de renvoyer le questionnaire rempli, d’ici au 21 août au plus tard, 

administration@pic-vert.ch
ou par poste à l’adresse de Pic-Vert, CP 1201, 1211 Genève 26  
ou par fax au numéro 022 810 33 21.
Ce questionnaire est aussi disponible à l’adresse électronique suivante : 

questionnaire-conseil-national

…………………………………..               Prénom     …………………………………..               Prénom     …………………………………..               Prénom  :      …………………………………

…………………………………..               E-mail     :        ………………………….……...

    Vaud                France voisine  

A la campagne  

D’une habitation individuelle                                       D’un immeuble  

Etes-vous propriétaire de votre logement ?                                          Oui         Non 

Etes-vous favorable au maintien du droit de propriété actuel ?                                         Oui         Non 

Etes-vous favorable à faciliter l’accession à la propriété pour tous ceux qui le désirent Oui         Non 

                                     

Etes-vous favorable à la suppression de l’impôt sur la valeur locative ?                                Oui         Non 

Vous engagerez-vous pour défendre la surface des zones villas actuelles ? Oui         Non 

                                        

Etes-vous favorable à compenser les pertes de zones-villas par des déclassements limités de terrains agricoles afin  

de maintenir dans le canton des contribuables qui désirent rester dans le canton ? Oui         Non 

Considérez-vous que l'expansion des constructions porte atteinte à l'environnement ? Oui         Non 

Etes-vous d’accord avec l’objectif du plan directeur cantonal 2030 de densifier toutes les zones villas urbaines et  

Oui         Non 

Si oui, pensez-vous qu’il faille réduire le nombre de villas et la zone villas à Genève au profit

d’immeubles en PPE         d’immeubles subventionnés 

Si non, quelles sont d’après vous les raisons de maintenir les zones villas actuelles ?

…………………………………………………………………………………………………………………………………………..

Vos commentaires :………………………………………………………………………………………………………………………..

Ce questionnaire vous est adressé personnellement 

l’association Pic-Vert encouragera ses membres à voter pour les candidats qui 

partagent clairement ses points de vue
Il ne sera pas tenu compte des réponses collectives

Merci de renvoyer le questionnaire rempli, d’ici au 21 août au plus tard

administration@pic-vert.ch
ou par poste à l’adresse de Pic-Vert, CP 1201, 1211 Genève 26  
ou par fax au numéro 022 810 33 21.
Ce questionnaire est aussi disponible à l’adresse électronique suivante : 
http://www.pic-vert.ch/questionnaire-conseil-national

…………………………………..               Prénom  

…………………………………..               E-mail  

1. Habitez-vous à : Genève  

2. Habitez-vous en : En ville  

D’une habitation individuelle                                       D’un immeuble  

Etes-vous propriétaire de votre logement ?

Etes-vous favorable au maintien du droit de propriété actuel ?                                         Oui         Non 

Etes-vous favorable à faciliter l’accession à la propriété pour tous ceux qui le désirent Oui         Non 

Etes-vous favorable à la suppression de l’impôt sur la valeur locative ?                                Oui         Non 

Vous engagerez-vous pour défendre la surface des zones villas actuelles ?

Etes-vous favorable à compenser les pertes de zones-villas par des déclassements limités de terrains agricoles afin  

de maintenir dans le canton des contribuables qui désirent rester dans le canton ?

Considérez-vous que l'expansion des constructions porte atteinte à l'environnement ? Oui         Non 

Etes-vous d’accord avec l’objectif du plan directeur cantonal 2030 de densifier toutes les zones villas urbaines et  

Si oui, pensez-vous qu’il faille réduire le nombre de villas et la zone villas à Genève au profit

Si non, quelles sont d’après vous les raisons de maintenir les zones villas actuelles ?

…………………………………………………………………………………………………………………………………………..

Vos commentaires :………………………………………………………………………………………………………………………..

                                              ELECTIONS AU CONSEIL NATIONAL 

Questionnaire sur le logement que Pic-Vert adresse aux candidats à l’élection 
au Conseil National d’octobre 2011

Avertissement: 
• Ce questionnaire vous est adressé personnellement 

• l’association Pic-Vert encouragera ses membres à voter pour les candidats qui 

partagent clairement ses points de vue
• Il ne sera pas tenu compte des réponses collectives

• Merci de renvoyer le questionnaire rempli, d’ici au 21 août au plus tard, 

par mail à administration@pic-vert.ch 
ou par poste à l’adresse de Pic-Vert, CP 1201, 1211 Genève 26  
ou par fax au numéro 022 810 33 21.
Ce questionnaire est aussi disponible à l’adresse électronique suivante : 
http://www.pic-vert.ch/questionnaire-conseil-national 

Nom     :  …………………………………..               Prénom     :      …………………………………

Parti     :  …………………………………..               E-mail     :        ………………………….……...

Questionnaire     :  

1. Habitez-vous à : Genève      Vaud                France voisine  

2. Habitez-vous en : En ville  A la campagne  

1. S’agit-il : D’une habitation individuelle                                       D’un immeuble  

2. Etes-vous propriétaire de votre logement ?                                          Oui         Non 

3. Etes-vous favorable au maintien du droit de propriété actuel ?                                         Oui         Non 

4. Etes-vous favorable à faciliter l’accession à la propriété pour tous ceux qui le désirent Oui         Non 

                                     

5. Etes-vous favorable à la suppression de l’impôt sur la valeur locative ?                                Oui         Non 

6. Vous engagerez-vous pour défendre la surface des zones villas actuelles ? Oui         Non 

                                        

7. Etes-vous favorable à compenser les pertes de zones-villas par des déclassements limités de terrains agricoles afin  

de maintenir dans le canton des contribuables qui désirent rester dans le canton ? Oui         Non 

8. Considérez-vous que l'expansion des constructions porte atteinte à l'environnement ? Oui         Non 

9. Etes-vous d’accord avec l’objectif du plan directeur cantonal 2030 de densifier toutes les zones villas urbaines et  

suburbaines  ? Oui         Non 

 

Si oui, pensez-vous qu’il faille réduire le nombre de villas et la zone villas à Genève au profit  

d’immeubles en PPE         d’immeubles subventionnés  

Si non, quelles sont d’après vous les raisons de maintenir les zones villas actuelles ?

…………………………………………………………………………………………………………………………………………..

Vos commentaires :………………………………………………………………………………………………………………………..

Spécial Elections
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CREATION & AMENAGEMENT
ENTRETIEN PONCTUEL OU ANNUEL
MAÇONNERIE PAYSAGERE
PAVAGE & DALLAGE
CLOTURES & PANNEAUX BOIS
BARRIERES & PORTAILS
PERGOLAS & SUPPORTS PLANTES
PIECES D'EAU & BASSINS
ARROSAGES AUTOMATIQUES
TAILLE & TONTE
ABATTAGE & ELAGAGE

Ch. de Sales 10 • 1214 Vernier
T. 022 341 38 41 • F. 022 341 45 10
buttyjardins@bluemail.ch • www.buttyjardins.ch

VOTRE EDEN MÉRITE UN SPÉCIALISTE

Demandez-nous une offre!
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ACTUALITE
n°94 - Septembre 2011

expropriés? expatriés? 
non merci!
Le PDCn ne répond pas à nos attentes 
qui refl ètent aussi celles de nombre 
de concitoyens au vu des plus de 800 
observations suscitées par l’enquête 
publique. Ce plan est construit sur l’idée 
que seule l’urbanisation massive du 
canton permettra de détendre le marché 
immobilier et garantir à tous un cadre de 
vie de qualité. Nous ne pouvons l’accepter. 

Raison pour laquelle, après avoir répondu 
dans le cadre de l’enquête publique, nous 
avons décidé de transmettre aux communes 
nos remarques relatives aux projets du 
PDCn qui les touchent directement tout 
en rappelant les multiples autres projets se 
déroulant sur plusieurs années, relevant de 
différentes procédures, qui s’additionnent 
et parfois même se superposent les uns 
aux autres (déclassements de zones, PLQ, 
autorisations de construire mais aussi 
modifi cations législatives relatives à 
l’aménagement du territoire et au droit de 
propriété).

Plan directeur cantonal, aux élus 
communaux de se prononcer

Après avoir été soumis à l’enquête 
publique, le Plan directeur cantonal 
2030 (PDCn), soit l’image directrice 
de Genève en 2030 a été transmis en 
l’état par le Canton aux communes. 
Les élus devront, avant la fi n de l’an-
née, prendre connaissance et préa-
viser le document. Pour rappel (voir 
Pic-Vert No 93 de juin 2011) le PDCn 
sera, au printemps 2012, soumis au 
Grand Conseil, seule et ultime ins-
tance dont les remarques et modifi ca-
tions doivent être prises en compte par 
le Canton. Du côté associatif, nous 
sommes loin d’être restés inactifs.

En date du 22 juin 2011, Pic-Vert et 
22 associations d’habitants et/ou de 
propriétaires, représentant toutes les 
communes suburbaines touchées par le 
futur plan directeur cantonal, ont tenu 
une conférence de presse en réaction à la 
densifi cation planifi ée par le futur plan 
directeur cantonal de toutes les zones 
construites, particulièrement les zones 
villas mais aussi certaines zones agricoles. 

Parfaitement conscientes de la pénurie 
de logements qui sévit à Genève, nos 
associations entendent aussi trouver des 
solutions pour faciliter leur construction, 
mais nous voulons une planifi cation 
directrice qui opte résolument pour une 
croissance maîtrisée, et propose des 
projets qui préservent la qualité de vie, 
l’habitat et des ressources durables sur tout 
le territoire cantonal.

elus communaux, 
n’oubliez pas vos 
habitants! 

Ainsi, nous avons tenté, dans la 
mesure de nos moyens et de nos 
connaissances, de lister l’ensemble des 
projets touchant la couronne suburbaine 
afi n d’aider les élus communaux à saisir 
l’ampleur des modifi cations territoriales. 
Notre message est simple: «n’acceptez 
pas en l’état le Plan directeur cantonal 
2030 mais faites-le évoluer vers un 
projet refl étant une croissance maîtrisée, 
susceptible d’améliorer véritablement 
la qualité de vie des habitants, de tous 
les habitants d’aujourd’hui, ceux qui 
contribuent aux fi nances communales et 
qui sont vos électeurs».

Contrairement à ce que l’Etat prétend, 
ni les associations, ni les habitants des 
zones touchées n’ont été «étroitement 
associés à l’élaboration des projets». 
Rien n’est prévu pour le relogement des 
propriétaires habitant les zones déclassées 
et leur bien immobilier perdra du jour au 
lendemain une bonne partie de sa valeur. 
Ainsi, la situation deviendra insoutenable 
avec d’un côté des terrains frôlant 
les 10’000 fr/m2 dans les zones villas 
épargnées et de l’autre un prix plafonné à 
1’000 fr/m2 dans les zones villas déclassées 
en zone développement, voire même à 
700 fr/m2 si l’initiative de l’Asloca passe. 
Nos représentants communaux tiendront-
ils davantage compte de nos intérêts et 
nous défendront-ils? Pic-Vert comme les 
associations partenaires l’espèrent et y 
seront très attentifs. n

L’ensemble de nos remarques
sont disponibles sur notre site Internet
www.pic-vert.ch

Christina Meissner
Secrétaire générale

Toutes les communes suburbaines vont subir 
la densifi cation prévue par le plan directeur 
cantonal 2030
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Historien avec une formation de ju-
riste, Bernard Lescaze est également 
connu pour son activité politique. 
Ancien président du conseil munici-
pal puis député et président du Grand 
Conseil sous l’étiquette radicale, il 
est aujourd’hui actif dans plusieurs 
fondations culturelles. Spécialiste de 
l’histoire culturelle et politique gene-
voise, il a publié plusieurs ouvrages. 
Membre depuis des décennies de 
notre association, Bernard Lescaze 
nous parle de son quartier et, de 
manière plus générale, du développe-
ment de Genève.

Votre quartier, comme tant d’autres, est 
voué à la densification, qu’en pensez-
vous?
Avec Balexert à deux pas et beaucoup 
d’écoles à proximité, le quartier du 
Mervelet est bien situé et bien desservi 
par les transports publics, je peux dès lors 
comprendre les velléités de densification. 
Cependant, c’est aussi un quartier ancien, 
composé de maisons de caractère habitées 
par les mêmes familles depuis plusieurs 

générations. Des densifications ont déjà 
eu lieu le long de l’avenue Louis Casaï 
et les anciens immeubles de l’avenue 
du Bouchet pourraient effectivement 
être rehaussés, mais raser le quartier est 
impensable! Les habitants s’étaient déjà 
fortement mobilisés en 1992 contre le 
premier plan localisé de quartier (PLQ) 
en lançant un référendum qui avait 
d’ailleurs abouti et amené les autorités 
à renoncer au PLQ. En 1997, un projet 

TERRITOIRE
n°94 - Septembre 2011

La Genève de Bernard Lescaze

Bernard Lescaze

Kolonistan-sur-Léman
«… Dans certaines communes, comme Cologny, Anières ou Vandoeuvres, qui ont connu un afflux de fortunes russes et 
d’Asie centrale ces cinq dernières années, ces valeurs sont explosées. De 500 francs en 2003, le prix du m2 est passé à plus 
de 3000 francs en 2010. Sur certaines ventes, il atteint 9384 francs. Record absolu, la fille du président kazakh Dinara 
Kulibayeva a acheté une demeure à Anières en 2010 pour 74, 7 millions de francs, alors qu’elle était partie en 2005 pour 
19 millions de francs. Soit une hausse de 393%! Cette hausse des prix s’explique par une pénurie aiguë d’objets sur le marché, 
alors que la ville continue d’attirer de nouveaux habitants.

Une machine à blanchir? «Cherche-t-on à dédouaner de l’argent? A expatrier de l’argent de son pays pour le placer en 
Suisse?», s’interroge Jean Murith, conseiller administratif en charge des constructions à Cologny. L’ex-procureur Bernard 
Bertossa parle carrément de «recyclage d’argent». Pour l’avocat fiscaliste Philippe Kenel, il s’agit d’une «stratégie du futur». 
Il s’explique: «Dans un avenir proche, les banques ne voudront plus accueillir d’argent non déclaré. Les détenteurs de ces 
fortunes vont alors s’en servir pour acheter des biens immobiliers et ainsi “légaliser” ces capitaux, sachant que les contrôles 
sur ces transactions sont peu poussés, surtout lorsqu’elles ne transitent pas par un compte en Suisse.» L’immobilier genevois, 
nouvelle machine à blanchir l’argent? Certains demandent déjà au législateur fédéral d’agir. …»

Extrait d’un article de l’Hebdo paru le 20 octobre 2010 http://www.hebdo.ch/a_qui_appartient_geneve_66428_.html
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(Federsen) alliant cohérence, croissance 
progressive et maintien de la qualité du 
quartier avait été élaboré. Approuvé à 
l’unanimité par les habitants du quartier, 
il a hélas été abandonné et remplacé par 
un projet divisant le quartier en 3 zones, 
dont 2 préservant à court ou long termes 
l’existant. Adopté en votation populaire 
en 2006, il est aujourd’hui en force. Dans 
les faits, les tentatives de préemption et 
de constructions sont constantes mais 
aucun constructeur ne parvient à obtenir 
des parcelles de taille suffisante pour un 
développement cohérent.

Et le développement cantonal, qu’en 
pensez-vous?
Le plan directeur cantonal comme son 
nom l’indique n’implique ni la France ni 
le canton de Vaud. Nos voisins n’ont donc 
aucune obligation de concrétiser leur part 
du projet d’agglomération dont est issu 
ce plan directeur. Quant à l’urbanisation 
que le plan prévoit, elle est excessive. 
Dans une ville aussi dense que Genève, il 
est nécessaire de garder des espaces verts 
surtout sur la rive droite, cette dernière 
est déjà très chargée alors que la rive 
gauche demeure extrêmement préservée. 
La mixité est importante autant au niveau 
des habitants que de l’habitat. Or, les 
constructions en cours dans mon quartier 
prévoient surtout des appartements en 
PPE de grand luxe. Mais la construction 
d’appartements dits sociaux sont aussi un 
leurre pour les Genevois, leurs revenus 
étant trop élevés pour pouvoir y prétendre. 
Les Genevois sont donc repoussés en 
France voisine, toujours plus loin. Cet 
exemple du Petit-Saconnex se retrouve 
ailleurs en ville et illustre un malaise 
généralisé.

Peut-on encore conserver des villas ou 
des industries en ville?
Toutes les supprimer serait une erreur. A 
l’inverse des autres communes qui, leur 
potentiel à bâtir épuisé, peuvent décider 
de mordre sur la campagne agricole 
environnante (à l’exemple des Cherpines), 
une fois les zones de développement 

actuelles construites, la Ville n’en aura 
plus d’autres. Il est donc regrettable de 
constater que les zones qui sont densifiées 
actuellement ne le sont pas suffisamment. 
Le long de l’avenue de la Paix par exemple 
(ancien Foyer de Sécheron), les nouveaux  
immeubles auraient pu être bien plus 
hauts. Dans les zones de développement, il 
faudrait construire non pas des immeubles 
de 2  étages sur rez mais d’au moins 
8 étages.

Et donc supprimer les villas, des 
édifices particuliers ou des ensembles 
architecturaux représentatifs?
Il faut une juste pesée d’intérêts entre la 
valeur architecturale et celle du sol. Le 
problème est au niveau des zones. Celles 

établies en 1957 ne répondent plus aux 
besoins actuels ou aux réalités du terrain. 
Un recensement et une nouvelle répartition 
seraient nécessaires. La commune de 
Gy possède une zone villa gigantesque 
mais personne aujourd’hui ne songerait 
à y construire des centaines de villas, 
pas plus d’ailleurs que des dizaines 
d’immeubles. Il faudrait restituer cette 
surface à la zone agricole et en rendre 
constructible d’autres. Mais on touche 
au délicat problème de la péréquation 
financière et le dédommagement légitime 
des propriétaires ou des promoteurs-
investisseurs provoquerait une levée de 
boucliers. 

N’y aurait-il que des riches en zone villa?
Il faut dénoncer le mythe de la zone villa. 
Il n’y a pas que des riches qui habitent des 
villas.  Des années trente jusqu’aux années 
soixante, la classe moyenne et même 
ouvrière pouvait acquérir une maison. Ce 
n’est plus possible aujourd’hui. Quand on 
voit le prix des propriétés, il est évident 
que ce ne sont plus des Genevois qui 
peuvent les acheter. Pourtant, aucune règle 
ne dit que l’habitat individuel est proscrit! 
Ce qu’il conviendrait de proscrire c’est la 
valeur locative, cet impôt inique qui taxe 
un revenu que l’on n’a pas et qui n’existe 
nulle part ailleurs en Europe. n

Sur cette page d’un journal immobilier bien 
connu, les prix de vente des villas genevoises 
s’échelonnent de 3,2 millions  à …32 millions 
francs. Sachant que les fonds propres doivent 
représenter 20% de la valeur du bien, quel 
banquier financerait le 80% de 32 millions? 
Aucun. Ces villas sont acquises avec du cash, 
qui vient d’on ne sait où.

Le quartier du Mervelet, situé entre Balexert et le Petit-Saconnex, est délimité 
par les avenues Casaï, du Bouchet et Trembley. Au Nord, se trouvent la clinique 
Joli-Mont et le cycle d’orientation des Coudriers; à l’Est, le collège André 
Chavanne et la Maison de Retraite du Petit Saconnex; au Sud, le collège 
Rousseau, et, à l’Ouest, le centre de Balexert. 
La création du quartier remonte à 1913, suite à un concours d’architecture 
intitulé: «Création d’une Cité-Jardin». Les premières habitations sont des 
maisons jumelles, construites dès 1920, à l’Est du périmètre, par l’architecte 
P. Perrin. Le quartier prend son image définitive dans les années 1950: une 
centaine de parcelles sont construites et abondamment arborisées. Plusieurs 
architectes de renom y exercent leurs talents: MM. Braillard, Honegger et 
Vincent. L’ensemble, de par la qualité des constructions, l’homogénéité de 
l’urbanisation ainsi que la belle végétation, constitue un élément important du 
patrimoine de la Ville.

Texte extrait du site Internet de l’association Le Mervelet: www.mervelet.ch
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Brûler jusqu’à 500
calories en 30
minutes ? Incroyable,
mais vrai !

*Semaine gratuite remboursée lors de votre première visite ou échangée contre l’offre
spéciale d’adhésion en cours. Non cumulable avec d’autres offres. Valable
uniquement dans les centres participants à l’opération. © 2010 Curves International,
Inc.  Tous droits réservés.

Essayez Curves
GRATUITEMENT pendant
une semaine*

curves-geneve.ch 

GENÈVE Eaux-Vives 
Tél. 022 735 63 03

MEYRIN 
Tél. 022 782 81 67

THÔNEX 
Tél. 022 860 01 05

PLAN-LES-OUATES 
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Un chau� age au mazout moderne 
économise beaucoup d’énergie

La technique de chau� age au mazout à condensation, une nouvelle génération de chau� age

Maison non isolée / Nouvelle 
chaudière à condensation
Consommation annuelle: 15 l/m2

Maison non isolée 
Chaudière ancienne
Consommation annuelle: 22 l/m2

Maison isolée / Nouvelle 
chaudière à condensation 
Consommation annuelle: 7 l/m2

Maison isolée / Nouvelle chaudière 
à condensation, installation solaire 
Consommation annuelle: 5 l/m2

Il n’est pas obligatoire de changer d’agent énergétique pour préserver l’environnement. En e� et, une bonne isolation de l’immeuble et un 
chau� age au mazout appliquant la technique à condensation, combiné à une installation solaire thermique, constituent une solution optimale 
(en se référant aux besoins de chau� age annuels d’une maison typique).
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Son e�  cacité est exceptionnelle, elle 
consomme peu et respecte l’environ-
nement. Indubitablement, la tech-
nique de chau� age à condensation 
incarne la nouvelle génération de 
chau� age des bâtiments. Comparati-
vement à la technique de chau� age à 
basse température, elle présente des 
valeurs nettement meilleures dans 
le refroidissement des gaz de com-
bustion. En e� et, elle réutilise la cha-
leur de la condensation de l’eau rési-
duelle qui s’y trouve. Il en résulte un 
gain additionnel d’énergie de 10%, 
la condensation directe générant 6% 
et la réduction supplémentaire de la 
température des gaz de combustion 
4%. De la sorte, celui qui utilise cette 
nouvelle génération de chau� age à 
condensation économise de l’argent, 
du combustible fossile et préserve 
l’environnement.

Voilà pourquoi la plupart des can-
tons ont édicté des prescriptions 

n’autorisant plus que les chau� ages 
appliquant la technique à condensa-
tion dans les nouveaux bâtiments ou 
lors d’assainissement de chau� age. La 
durée de vie d’un chau� age au mazout 
varie de 15 à 20 ans, suivant l’intensité 
de son utilisation. Etant donné que les 
anciens chau� ages au mazout sont 
particulièrement robustes et � ables, il 
existe en Suisse des appareils encore en 
fonction qui sont beaucoup plus vieux 
que 20 ans. L’assainissement d’une ins-
tallation de ce genre – ce qui est appro-

prié sur les plans économique et envi-
ronnemental – entraîne une économie 
d’énergie jusqu’à 35%.

Les économies s’avèrent encore 
plus importantes si l’on investit 
dans l’amélioration énergétique 
des bâtiments. 
Ainsi, par exemple, la pose de nou-
velles fenêtres permet d’économiser 
jusqu’à 20% d’énergie. De même, une 
isolation des façades ou encore des 
galetas et du toit peuvent entraîner 
chacun une réduction supplémentaire 
de 10 à 25% de consommation éner-
gétique, suivant le type et le caractère 
du bâtiment. Le plus souvent, pour 
réaliser des économies, il convient 
de remplacer le chau� age au mazout 
existant par une chaudière moderne 
à condensation fonctionnant égale-
ment au mazout, plutôt que d’assainir 
l’enveloppe du bâtiment et de passer 
à un autre mode de chau� age plus 
coûteux. Le chau� age à condensation 
au mazout s’avère en e� et nettement 
meilleur marché qu’une pompe à cha-
leur avec sonde géothermique. Les 
économies réalisées de la sorte per-
mettront, par exemple, de rénover les 
fenêtres. Ces mesures peuvent entraî-
ner des diminutions signi� catives de 
la consommation de mazout par mètre 
carré de surface chau� ée. Exprimé en 
chi� res, après rénovation, cela peut 
se réduire à environ 7 litres par mètre 
carré et par année au lieu de 22 litres. 
Si l’on combine toutes les mesures d’as- www.mazout.ch

Pour des conseils gratuits, 
contactez notre bureau régional.

Jean-Pierre Castella
Centre Information Mazout 
Suisse romande
Téléphone 0800 84 80 84
info@petrole.ch

sainissement avec un appoint solaire 
thermique, on arrive à une consomma-
tion annuelle de 5 litres par mètre carré 
seulement.

Un chau� age au mazout moderne
fonctionne d’une manière écono-
mique, respectueuse de l’environ-
nement et � able. 
Il s’adapte à toutes les sortes de bâti-
ments et peut être combiné sans dif-
ficulté avec des systèmes d’énergies 
renouvelables tels que les capteurs so-
laires. Par ailleurs, le mazout garantit un 
approvisionnement en énergie bien plus 
sûr que les autres agents énergétiques, 
ne serait-ce que grâce à la réserve qui 
est stockée dans la citerne du bâtiment. 
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Des plus-values multiples

Depuis plus de dix ans, les toitures 
végétalisées ont fait leurs preuves en Suisse 
alémanique et leur intérêt en Romandie 
grandit. Les avantages par rapport à un 
toit conventionnel (en bitume, goudron ou 
gravier par exemple) se calculent souvent 
à moyen et à long terme. De nombreux 
effets positifs ont été constatés et étudiés. 

MAISON
n°94 - Septembre 2011

Toitures végétalisées

Plus agréables visuellement, plus ac-
cueillantes et plus saines, les toitures 
végétalisées, grandes ou petites, amé-
liorent la qualité de vie des résidants 
de villes de plus en plus denses. Les 
techniques évoluent rapidement et 
des solutions accessibles à toutes les 
surfaces et toutes les bourses peuvent 
apporter une plus-value à l’échelle du 
bâtiment mais aussi de la ville.

Parmi les plus évidents, celui que la toiture 
végétalisée protège le toit et prolonge ainsi 
la durée de vie de l’étanchéité du bâtiment. 
Elle peut également améliorer l’isolation 
du bâtiment au bruit et permettrait de 
diminuer les températures de surface en 
été de plusieurs degrés. Au niveau de la 
régulation de l’eau, sur un toit «classique» 
l’eau de pluie s’écoule en quelques minutes 
dans les canalisations, par contre sur une 

Ewa Renaud, Haute école du paysage, 
d’ingéniérie et d’architecture de Genève 
(hepia).

Ewa Renaud et Pascal Martin sur le toit de l'hepia.
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Charge porteuse et acrotère
Une toiture végétalisée dépend en premier 
lieu de la charge porteuse du toit, c’est-
à-dire du poids que supportera la toiture. 
Les toitures extensives, avec un couvert 
herbacé, n’entraînent qu’une augmentation 
raisonnable du poids du bâtiment (30 à 
100 kg par m2 quand la végétation et son 
support sont saturés d’eau) et ne nécessitent 
pas forcément un acrotère élevé pour être 
mises en place. Le terme acrotère désigne 
la surélévation qui existe autour des toits 
plats (ou presque plats). En général la 
surélévation existante est suffisante dans 
la majorité des toits pour y installer une 
toiture extensive (10 à 20 cm).

Sur la couche protectrice étanche qu’on 
trouve sur chaque toit, vont être installés 
les différents éléments qui composent la 
toiture végétalisée (étanchéité + système de 
captage des eaux + substrat + végétation). 
L’élément déterminant est le substrat, 
constitué en grande partie de composés 
inertes tels que l’argile expansée, les tuiles 
concassées, le gravier, etc.; des éléments 
qui devront être choisis en fonction de 
leur poids mais également selon leur 
disponibilité, leur prix et d’autres aspects 
environnementaux. S’ajoute à ces éléments 
la matière organique indispensable aux 
végétaux. 

Qualité du substrat
La composition et les caractéristiques 
du substrat sont importantes mais c’est 
l’épaisseur qui conditionne la végétation 
présente. Plus un substrat est épais et riche 
en matières organiques, plus la végétation 
sera importante; prairies fleuries, arbustes 
voire même arbres pourront y pousser. 
Le toit peut également être utilisé en tant 

que potager, comme c’est le cas sur de 
nombreux bâtiments dans les centres villes 
nord américains. Au contraire, si la couche 
de substrat est fine, seule une végétation 
adaptée aux milieux secs et rocailleux s’y 
plaira. Pour qu’une toiture offre de bons 
résultats et ceci en regard des expériences 
passées, le substrat ne doit pas être inférieur 
à 8 -10 cm d’épaisseur. 

Pente
Tous les toits peuvent à priori être 
végétalisés, mais au delà d’une pente de 
35% les techniques à mettre en place sont 
difficiles et coûteuses. On privilégie donc 
des toitures plates avec une faible pente. 
Toute surface peut être végétalisée, aussi 
bien une toiture de garage de quelques 
mètres carrés qu’un grand hangar. 

Des plantes 
bien choisies

Les conditions particulières sur les toits 
impliquent l’utilisation de plantes robustes 
est bien adaptées. La sélection des plantes 
est une étape importante, car il s’agit de 
recréer une communauté de plantes qui 

toiture végétalisée une partie de cette eau 
est stockée grâce au substrat et sera ainsi 
évaporée ou utilisée par les plantes. Quant 
à la végétation, la faculté à diminuer le 
CO2 ambiant et à produire de l’oxygène 
est bien connue. Ce qu’on connait moins, 
c’est que certaines plantes ont également 
la capacité de dépolluer l’air, notamment 
en fixant les particules toxiques. 

Au-delà de ces aspects techniques, les 
toitures végétalisées offrent également des 
surfaces qui peuvent être favorables à la 
biodiversité. Leur utilité pour des espèces 
menacées est reconnue: le vanneau 
huppé, une espèce d’oiseau nichant 
normalement au sol, fortement menacée 
en Suisse a élu domicile sur des toitures 
végétalisées en Suisse alémanique. Ces 
espaces verts, en hauteur, peuvent être de 
véritables relais pour les espèces animales 
et végétales qui vivent ou transitent dans 
les milieux naturels situés au sol. Ainsi 
les toitures végétalisées, pour peu qu’elles 
soient conçues adéquatement, peuvent 
constituer à l’échelle d’une agglomération 
un véritable réseau de surfaces de 
compensation écologiques. L’espace 
prélevé par l’emprise des bâtiments est 
finalement, en partie, rendu à la nature.

Conditions à respecter
Un toit n’est à priori pas un milieu adapté 
aux plantes et aux animaux; les températures 
en été peuvent dépasser 60°C, l’eau est très 
peu accessible, uniquement durant un temps 
limité et le vent érode toute vie qui s’y 
agrippe. Pourquoi alors installer des plantes 
sur le toit, et comment faire pour qu’elles 
survivent dans ces conditions extrêmes? 

Création d’un centre de recherche unique en Suisse romande
hepia et le Centre de formation professionnelle, nature et environnement mettent actuellement en place 1200 m2 qui serviront à 
la recherche sur les toitures végétalisées. Une partie de cette surface sera accessible aux entreprises spécialisées dans ce type 
d’aménagement, qui pourront y promouvoir leurs produits. Ce nouveau centre aura également pour vocation de former les 
professionnels dans la conception et la mise en œuvre de toitures végétalisées avantageuses et performantes. 

La germandrée en grappe (Teucrium botrys L.) pousse sur 
le toit de la Console des Conservatoire et Jardin botaniques. 

C’est une espèce de la liste rouge à Genève 
(cf: http://www.ville-ge.ch/cjb/conservation_activites_lr.php)
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Des recommandations sur l’utilisation 
de graines d’espèces sont d’ailleurs 
disponibles sur www.ge.ch/nature/flore. 
Recréer une structure végétale complète 
tout en prenant en compte la dynamique 
inhérente à un système vivant est un des 
défis lancé aux toitures végétalisées. Une 
entreprise de jardinage pourra vous aider à 
concevoir une toiture bien adaptée avec une 
palette de couleurs tout au long de l’année!

Un entretien variable 
pour des toits attrayants

Une toiture de faible épaisseur de substrat, 
demande aussi peu d’entretien qu’une 
toiture en gravier: vérifier le dégagement 
des évacuations et des bordures, enlever 
les plantes indésirables ou éventuellement 
en rajouter. Sur une toiture sans ajout 
d’engrais, une tonte ou une fauche ne 
sont pas nécessaires. L’ajout d’engrais est 
d’ailleurs fortement déconseillé, car il ne 
permet pas la viabilité des plantes à long 
terme. 

En cas de mandat de réalisation par une 
entreprise, les soins et les conditions 
pour l’évaluation de la réussite d’une 
végétalisation doivent être précisés 
sur le contrat, par exemple par le taux 
de couverture végétale et le nombre 
d’espèces. Si l’entreprise mandatée pour la 
construction n’est pas partie prenante dans 
l’exécution des soins, elle doit s’assurer 
qu’ils seront bien exécutés par des tiers.

fonctionne bien ensemble. Leur choix 
dépend des spécificités du toit et de la 
couche de substrat. 

En Suisse, ce sont fréquemment les 
étancheurs qui se voient déléguer la 
responsabilité de la végétalisation d’une 
toiture de faible épaisseur de substrat. 
Malheureusement, ils s’en remettent trop 
souvent aux systèmes les plus simples, les 
moins coûteux et les moins créatifs, par 
exemple, à des rouleaux prévégétalisés de 
fabrication industrielle souvent importés. 
Ce genre de système «tout prêt - très 
vite» est au final relativement coûteux 
et ne prend en compte que les aspects 
techniques. De nombreuses toitures 
végétalisées à faible épaisseur de substrat 
se composent uniquement de sedums (aussi 
appelés orpins), une plante de rocaille 
très résistante au manque d’eau. Choisie 
souvent par facilité, ce type de toiture est 
pauvre en espèces et sa jolie couleur rouge, 
mise en avant, cache en fait le signe d’une 
détresse hydrique... 

Pour favoriser 
la biodiversité 

Une différence d’épaisseurs de substrat 
offre une diversité de milieux intéressante, 
à l’image d’un paysage hétérogène qui 
accueillerait une multitude d’espèces de 
plantes et d’animaux. On peut également 
ajouter d’autres matériaux tels que le bois 
ou jouer sur la granulométrie pour offrir 
aux animaux le gîte et le couvert. Différents 
modes de mise en œuvre de la végétation 
peuvent être pris en compte. On trouve sur 
le marché des mélanges de graines adaptées 
à la région genevoise. Des plantons et des 
bulbes peuvent également être utilisés. 

Soutiens et aide 
à la planification
La végétalisation d’un bâtiment existant, 
lors d’une rénovation par exemple, est tout 
à fait possible, même s’il est plus simple 
de prévoir ce type d’aménagement dès 
la planification de l’édifice. En Suisse, 
les normes SIA (Société des Ingénieurs 
et Architectes) définissent les poids 
admissibles sur un toit; ils pourront 
d’ailleurs être calculés par un ingénieur 
civil. Au niveau de la végétalisation, les 
recommandations utilisées en Suisse 
sont principalement celles de la Société 
de recherche sur la construction et le 
développement du paysage (la FLL) 
allemande, un pays pionnier en matière de 
végétalisation des toitures. La norme SIA 
271/2 ou le label de l’Association Suisse 
des spécialistes du Verdissement des 
Edifices sont également utilisés. Le centre 
de compétence des toitures végétalisées 
de la ZHAW (Université des Sciences 
appliquées de Zurich) dispose également 
d’une expérience de plus de quinze ans 
sur ce type d’aménagement et récemment 
à hepia (Haute école d’ingénierie, 
d’architecture et du paysage de Genève), 
un centre de recherche a vu le jour (voir 
encadré page 15). 

Petite ou grande, la toiture végétalisée 
est sans aucun doute plus attrayante pour 
la biodiversité et pour le plaisir des yeux 
qu’une toiture conventionnelle, pourquoi 
alors ne pas y songer lors d’une prochaine 
rénovation? n

MAISON
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Toit de la Console des Conservatoire et  
Jardin botaniques. Toit sur gravier avec une 

végétation spontanée importante.
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Les toits verts 
à Genève

Pascal Martin
Adjoint scientifique 
aux Conservatoire et 
Jardin botaniques 
de la Ville de Genève

Si quelques-unes des toitures 
végétalisées de Genève sont 
connues du grand public 
(bâtiment Opéra des HUG, 
site Rolex des Vernets, école 
de l’Europe, cycle de la 
Seymaz…) la grande majorité 
reste insoupçonnée. Le projet 
Système d’Information du 
Patrimoine Vert (SIPV) mené 
par les Conservatoire et 
Jardin botaniques de la Ville 
de Genève et de nombreux 
partenaires recense et diffuse 
l’ensemble des données 
qui concernent la diversité 
végétale du canton (milieux 
naturels, flore sauvage, 
arbres isolés et espaces verts 
entretenus). Dans ce cadre, 
une cartographie des toits 
verts de la Ville de Genève a 
été menée cette année. Une 
méthode semi automatique 
de reconnaissance des 
toits verts a ainsi été mise 
au point en utilisant les 
données disponibles via le 
Système d’Information du Territoire 
Genevois (SITG). En se basant sur 
les photographies aériennes de juin 
2009, la carte des bâtiments de la Ville, 
la pente et la surface des toitures, il 
est possible d’identifier les toits qui 
présentent une végétation extensive ou 
semi-intensive. A noter que dans cette 
démarche, les toitures aménagées avec 
des arbustes et/ou des arbres n’ont pas 
été cartographiées. Pour la Ville de 
Genève ce sont 386 toitures avec une 
végétation qui ont été identifiées (voir 
figure). Ces toits verts représentent 
0,6% de l’ensemble des 60’000 toitures 
de la Ville de Genève et atteignent une 
surface cumulée de 180’000 m2. Environ 
60 à 70% de ces toits correspondent à 
une végétation spontanée qui s’installe 
dans le substrat de gravillons. Des 
disparités apparaissent par quartier, ainsi 

les quartiers du siècle dernier abritent 
un nombre plus important de toitures 
végétalisées, phénomène essentiellement 
liés à l’évolution architecturale de 
l’urbanisation. Les quartiers de Petit-
Saconnex et de Plainpalais ont plus de 
1% de leurs toitures végétalisées; de 
plus, dans ces quartiers, les toits verts, 
souvent de taille importante, cumulent 6 
à 7% de la surface bâtie. 

Un énorme potentiel
Une analyse sur les toitures 
potentiellement végétalisables de la 
Ville montre que le nombre et surtout 
la surface des toits verts pourraient 
être considérablement augmentés. 
Uniquement d’après leur pente (moins 
de 8°) et leur surface, plus de 9’000 

toits représentant près de 1,5 millions 
de m2 sont des candidats potentiels 
à la création d’un toit vert et/ou en 
parallèle, à l’installation de systèmes 
solaires. Attention toutefois car ces 
chiffres sont surestimés; en effet les 
caractéristiques architecturales propres 
à chaque bâtiment (poids supportable 
par la structure, hauteur des acrotères, 
rétention et traitement des eaux de 
pluie de sortie…) n’ont pas pu être 
prises en compte. Cependant entre 
386 toits verts existants et 9’000 
potentiels, il est évident que la Ville 
de Genève dispose d’un énorme 
potentiel pour aménager des toitures 
végétalisées sur les bâtiments existants 
et pour les développer sur les nouvelles 
constructions. Cette cartographie est 
tout à fait envisageable à l’ensemble du 
canton. n

Un toit végétalisé assure l’intégration du bâti dans le paysage environnant.
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Chemin de la Marbrerie 6 
CH - 1227 Carouge  
Tél: 022.343.89.50  •  Fax: 022.343.14.41
info@bosson.ch  •  www.bosson.ch

Mazout, diesel, carburants, station service 24/24, charbon, 
bois de cheminée, charbon de bois, gaz, location de grills/broches, 
révision de citernes.

La chaleur
sous toutes ses formes

HABITAT SA

Echange de vos anciennes fenêtres

Triple vitrage

onfort dans le temps

conomies d’énergie

solation améliorée

à choix :

PVC

ALU

MIXTE (bois / alu)

Echa

TriTri

6, chemin des Léchères   1217 Meyrin-Genève / Z.I.   Tél. 022 782 35 80   www.cei-habitat.ch

Renseignements
Renseignements

et devis gratuits
et devis gratuits

Amélioration et transformation de votre intérieur.
Rénovation de façade.

Un seul interlocuteur en tant qu’Entreprise Générale.

11, Avenue Dumas
1206 Genève - Suisse
www.demirci-renovation.ch

☎ +41 22 344 25 05
& +41 79 206 83 68

® 1966

Staff - Moulage - Décoration - Plafonds suspendus

Cloisons légères - Cloisons mobiles

Tél. +41 (0)22 348 39 64 - Fax +41 (0)22 349 21 02

www.mazzoli.ch

FERBLANTERIE, COUVERTURE
INSTALLATIONS SANITAIRES

CONCESSIONNAIRE GAZ

V. GINDRE & FILS SA

Ch. J.-Ph.-de-Sauvage 5 Tél 022 796 12 44
1219 Châtelaine Fax 022 796 12 43
Pascal Gindre Mobile 079 203 68 61
Philippe Gindre Mobile 079 443 29 94

e-mail: v.gindre@bluewin.ch

                                                                                                                                          

vous apporte sa compétence 
et son savoir-faire 

pour résoudre vos problèmes

3, place du Cirque - 1204 Genève
Tél. 022 320 58 80 - Fax 022 320 58 84

info@laloupe.ch
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Quel est le rôle de l’inspecteur cantonal 
des forêts?
Orienter la gestion des forêts, celles qui 
sont la propriété de l’Etat (50%), soutenir 
la gestion des forêts privées et assurer la 
conservation des forêts tant en surface 
qu’en qualité.

Comment définit-on une forêt?
La législation fédérale définit comme 
forêt toute surface couverte d’arbres ou 
d’arbustes forestiers à même d’exercer des 
fonctions forestières, indépendamment de 
son origine, de son mode d’exploitation 

ou de sa mention au registre foncier. La loi 
cantonale ajoute des critères quantitatifs 
destinés à matérialiser ce qu’est une forêt; 
c’est ainsi qu’à partir de 500 m2, si ce sont 
des arbres forestiers qui composent le 
peuplement, c’est de la forêt.

Qu’est-ce qu’un arbre forestier?
Les espèces forestières sont listées 
dans l’Ordonnance sur la protection 
des végétaux. Il s’agit par exemple, 
du chêne, essence caractéristique des 
forêts genevoises, de l’érable, du hêtre, 
du frêne, mais aussi des buissons 

JARDIN
n°94 - Septembre 2011

La place qu’occupe la forêt

Patrik Fouvy, ingénieur forestier 
et inspecteur cantonal responsable 
du service des forêts à la direction 
générale de la nature et du 
paysage (DGNP).

L’année internationale des forêts 
nous donne l’occasion de nous pen-
cher sur la forêt et la place qu’elle oc-
cupe parfois jusque dans nos jardins. 
Pour la découvrir, Pic-Vert a rencon-
tré le responsable cantonal des forêts 
genevoises, Patrik Fouvy.

Lieu de détente très apprécié et riche en biodiversité, source d’énergie renouvelable de proximité, la forêt genevoise rend bien des services. 
Image: Etat de Genève.
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